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par R. Letaconnoux. 

Depuis 1951 J.,etude des diverses esp~ces de Merlus des oStes d'Europe et d'Afrique 
a ete activement pour sui v~~e et,~ au cours de 1a retmion speciale du C ",I.E .M~ tenue a 
Copenhague en Oetobre 1$)52 (Second Colloque du Merlu), plusieurs connnunioatlons OOU~ 
volles ayant 8te presentees, :ll nous a "te demande de faire 1e point aetuel da <lette 
question. 

Avant de 1e faire il nous faut mentionner quelques travaux importants pal'us depuis 
1927 8ur le Merlu, 

"The natural history of the Hake" pubEee par Hickling entre 1927 et 1929 et 8uiv16 sn 
1946 per "The. recovery oi' a Deep See Fishery", 
"Etude monographique du Marlu" publiee par Belloc entre 1829 et 1935 ainsi que sa 
"Note Sur Ja presenco du Merlu dans les eaux de le presgÜl'e du Cap Vert" (1937). 
"The Distribution snd biology cf Hake" de Hart en 1948 qui reprend entre sutre ls 
revision du genre deja effectuee par Norman en 1937 (Discovery Report, 16, pp.l-I50). 

On peut, gI'ace " cette serie de travaux, acquerir une excellente vue d' ensemble 
sur 18 probleme du Merlu et an particulier Sur la biologie du Merlu europeen aind que 
SUr 1a distribution des prlncipales especes du genre" travers les merS du monde. On 
peut ega1ement y trouve,. (Hickling 1946) une etude extremer9Ct detaillee du rendement et 
des fluctuations de la peche de ce poisson dans 10 seeteur du plateau cQntinental , 
europeen. 

Cependant certains points coneernant 1a systematique, 1a biologie et 1a distribu: 
tion des populatIons rencontrees 1e lang des eotes d 'Afrique ou du littoral mediterra
neen restaient a 81uc~der (ou 18 sout encore), ces questions revetant une importance 
aecrue par suite du devoloppement de la p~che dons certaines de ceS regions. 

Les communications pr~sentees en Octobre 1952 r~pondent a ce souci mais s pour an 
faire la synthese, nous devons tenir eompte des diverses rotes reunias par 1e Gall et 
publiees en Aou:t1~ans le JOURNAL DU CONSEIL (leI' Colloque du Merlu). 
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LE MERLU DU SENEGAL. 

En 1950 Cadenat e. repris l' etude systematique des merlus rencontres au 1arge des 
-oStes europeennes et africaines de 11,litlantique et de 1a Mediterranee et y a distin::; 
,ß'U8 quatre e speoe s dont deux nouvelle Sj J\1er luccius senegalensis et M~ poTl i, s f ejoutant 
~ 1,1, eapensis pt M. merluccius, cette dern:f'ere etant toutefois subdi'<:is$e'en deux 
sous-especes M~ m" atlanticus et M~ ID" mediterraneus., 

En 1952 Franca et Maurin publiaient simultanement une etude comparative entre M. mer= 
1uooius et llL seneJ,;ale~~s et Letaeonnoux une rote sur 1a limite nord da M.senetlia1ensis. 

De ces travaux on doit rotenir qua la distinction entre M. merluccius et M. sene= 
tlialensis est maintenant nettement "tabUs du point de vue specifique. Cadenat a an 
effet montre que les stades post-larvaires du Merlu du Senegal se caracterisent par 
trois g;roupes da pigments situes le lang du corps, leseecond de ces groupes "tant 
double et pnrfois tripIe alors qu'il est unique ehez M. merluocius. 

D'aubre part, 1e m&lanisme tr~s net da la bouche, de 1n cavite branchiale et du 
peritoine (CE\dene:t s Franen, Mnurin) ,~insi que 1a preserlce de deux taches Bur la faoe 
externe de In m.srnb::,ane hyomand:l.bulcire (Franen) permettent egalement de distinguer 
aiseBent les adultes de l~espece ~~,egt:,~ensisr, 

L't;tude detaillee cornparative des et)ract~res metriques a ete feite par Fr>anca et 
Maurin mais rien de precis ne 8 len degage sinon que 1 'oeil parait plus grand et la 
tete plus petite chez senegalensis qus ehez merlucoius et que le ventra.1e sereit re1ati= 
vement plus petite ql\e~peCYtor"le chez M. sen-egä1rensis, 

\ / . .. l' Les earaoteres J:1UmerIques sont par contre tres nets et permettent de eomp eter 
fe.eilement la distj.nction speeifique, Eu effet, le nombre d' &oai11e de la 1igne 
laterale mls $. part (lOO ar, lieu de 135 ~ 160 ehez M. merluccius tous les caracteres 
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ll,,:metiques du lf,erlu du S~negal ollt une moyenne plus ~iev~e qua ceux du MsHu atlarl= 
tique europeeno Diar~$ les chiffres donnes par les divers auteura (Fl'aI1C"-b 1a,.a= 
~onnoux, Maurin, Pos el) on peut stablir 18 tableau suivant qui resume ces diffe 
renees. 

N. rayons D
1

• N. rayons D
Z

' 
M~ merluccius M. senegalensis M. merluccius M. senegalensis 

8 003 3S LO 
9 14.7 1.7 37 8.9 1.0 10 73,9 J3 .5 38 33.7 4.2 11 11.1 63.1 39 43.8 20.9 12 6.,7 40 11.5 47.8 --- 41 0.8 23.0 100.0 100.0 42 2.8 

43 0.3 0.3 
N. branchiospines -100.0 100.0 M", merluccius M .. senegalensis 

8 0.6 N. vert~bres 
9 14.4 

10 75.1 0.9 M. merluccius ~. ___ sene ge.lensis 
11 9.7 101 49 0.4 12 0.2 0.3 50 30.3 13 7.2 51 56.4 2.2 14 32,8 52 12.9 18.3 15 34<)5 53 36.3 16 20.0 54 35.2 17 2.6 5" 1.4 ,) 

18 0.6 56 0.6 

100.0 100,0 100.0 100.0 
Les chiffres ainsi obtenus permettent d'etablir les moyennes suivantes! 

M. merluccius 
M. senegalensis 

Dl 

9.95 
10',74 

D2 

38.59 
39.98 

Brancho 

9.94 
14.69 

Vert. 

50.81 
53.27 

La 
d~finie 
de meme 

quest ion des merlus s~negalais 
et leur distinetion speeifique 
en Mediterranee OU 18 position 

et europeens est done maintenant parfaitement 
admise par taus les auteurs. 11 n'an ast pas 
systematique de l'esp~ce est plus douteuse. 

LE MERLU DE LA IilEDITERRANEE. 

Bel10e e feit du merlu de 1a Mediterranee une race naine de l'espece M. mer=x) 
luccius tandis qua Cadenat 1e considere oomne une sous-espece M. m, mediterraneus 
par 1a taille relativement plus petite de Ses pectorales et son nombre plus blev~ 
da vertebres (52 au lieu de 51). 

Cotte etude a ete reprise par Letaconnoux dans une note non encare publiee et 
ou l'etude .des caracteres numeriques permet les comparaisons suivantes: 

N. de t Med i terranee G. de Gnsco gne Maroc Mauritanie 
rayons Dl' 9.97 10.01 9.80 10.66 rayons D?, 38.49 38.82 38.17 39.87 , -

52,04 5LOO 50.93 53.38 
vertebres, 
branohio spine s: 10015 9.88 9.97 14.56 

Ces caract$res numeriques montrent que le Iilerlu de la Mediterranee se place 
entre 1e lvler1u du Maroe et du Golfe de Gascogtl0 par son nombre moyen de rayons aux 
dorsales mais que san nombre de branchiospines, considere eomme specifique par les 
auteurs, 1e rapproehe surtout du premier, PRr contre Sa moyenne vertebrale ds 52,04 
l'en separe et 18 place entre M. m, at1anticus et M. senegalensis ce qui peut motiver 
sa classification dans une sous-esp'\ce particuli~re. 

Letaconnoux a cl 'autre part montre que le Merlu de la Mediterranee ne constitue 
pas une race naine mais qua sa croissance peut etre comparee a celle du Merlu at1an 
tique europÖen, les tailles moyennes des diverses classes d 'ages etant les suivantes! 

x) distincte d" M.m. atlanticus -,--- ._-,~._-~ .. --
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Mediterranes (Letaconnoux) 
S et WIrlands (rtickling) 

1 

8 
~ 

2 

16 
20 

3 

26 
25 

4 

32 
34 

5 

( 37) 
42 

6 ans 

(42) ems. 
50 einS. 

A noter cependant que, bien que llon conmd.sse des exemplaires d'une taille plus 
6iev~e, la majorite du stock pris au chalu10 on Mediterranee ne di'ipasse guere 40 emS, 
(Heldt note eles individus jusqu 'Be 60 ems,) 

TAILLBS DES CAPTURES. 

Cette question de 1" taille des captui'es commerciales merite da l'etenir' l'atteu" 
tion des chercheprs. Si l'on eompare en effet les mensuratiorts pubH~es pa!" Letacen!" 
nOUXj Margetts et Maur'in on observe des 1oa11188 a1lantl 

, . 'el' \ b En Medlterranee e 5 a 65 em. avec modes a 1 et 35 em., 
" , Au Maroc de 10 a 100 em. avec modes e. 20 et 30 Cm. po ur 1es eaptures effectuees 

en de<;a ou e.u dela de 1 1 isobathe 150 m., 
Dans 1e Golfe de Gaseogne de 30 ä 110 em. aveo mode ä 30 em. pour les captures 

f 
J.. I , ... , 

e fecvuees au large et de 20 a 50 em. aveo mode a 25 cm. pour celles effeetuees 
en zone plus littorale, 

Dans 1a region des l1es du Cap Vert enfin de 30 ä 70 cm. aVElC mode ä 45 em. 
environ. 

Si llon prend pour base de referenee les mensurations effectm,Ei dans 1e Golfe de 
Gescogne, on oonstate que la pikhe porte au MeTOc Bur 1n partie je,me d tun stock eom= 
parable malgre tout par la taille maximum des individus observes (ilOO cm.) au stock 
atlantique europeen. 

Le stock mediterraneen par contre ne sBmble representer qu'un stock jeune sans 
individus de grande taille. Quant 8U stock da l'Afrique occidentale i1 ne peut @tre 
compare qula la partie moyenne du stock rencontre sur le plateau continental atlane 
tique europeen tout en se caracterisant comme en Mediterranee par lla~sence dfindivi~ 
~us de grande taille, les poisrons entre 70 et 110 cm. semblant manquer (Postel 
signale une taille maximum de 76 cm, dans son materiel d,etude). 

11 y v done une analogie certaine entre les tailles extr<lmes des captures erfece 

tuees tant en Mediterranee qu'en Afrique occidentele, la difference entre les tailles 
modales observees ne venant qua des conditions differentes d'intensite da peche et de 
maillage. 01' la croissance an Mediterranee apparait comparable ä celle observee sn 
Atlantique Nord et, d'autre part, Postel si~nale qua 1a croissance de M. seneRalensis 
ast certainement lente la premiere maturite selfaisant vers 30 cm. pour les males et .. se ue e 
40 em. pour les feme11es. 

11 y aurait done lieu d'etudier avee plus de precisions la croissance et 1a 
taille de premiere maturite sexuelle dans chacune de ces regions afin de rechercher 
si une mortalite plus precoce doit etre invoquee ou si une distribution bathymetrique 
plus profonde peut y expliquer l'absence de merlus de grande taille dans les apports 
des chalutiers. 

DISTRIBUTION GED GRAPHIQUE. 

En ce qui concerne la distribution geogruphique des esp~ces de 1 'Atlantique Est, 
il y aurait lieu de comp1eter de 1a fagon suivante, grace aux renseignements qui nauS 
ont Eite communiques par Cadenat ou qui furent publies par les divers auteurs, 1a 
ce,rte 6tablie par Hart: 

- M. mer1uccius: de la Norv~ge cu sud de 1a N~uritanie, 
- 11. senega1ensis, du Cap Cantin (Maroc) a 1a Guinee franl'uise (Conakry), 
- M. polli: du nord ae l'embouchure du Corgo cu sud de l'Angola, 
- Nie cnpensis: du sud de 11Angola (Baie des Tigres) $. 1n region du Cap~ 

Les limites sud de M, sener,alensis et nord de M. polli meriteraient eependant 
d'etre definies de fayon plus precise afin da 8avoi1' si des merlus se rencontrent au 
large de 1" eote nord du Go lfe de Guinee. Souls cie s chalutage s en eau profonde per= 
mettront d'y repondre. 

ALTERATION POST MORTEM DU MERLU DU SENEGAL 

En ce qui concerne toujours les possibilites eommerciales offertes par ces 
stocks de merlus afrieains il serilit int6resse.nt de reprendre l'etude de Fletcher
Hoejskiae et Shewccn (1951) sur la liqubfaction post mortem de la chair de M. "enege; 
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lensis afin de rechereher c~;~., dc.ns Jes ?o'tJfO;'_i ou 'lHS deux espccG,':"; eohe.bitent (ds 1a Mau::: 
r:Itä"nie a1..1 Gau Cantin) 18 ChJ.oJ.~omVZt~~n ::~~sD0nsl1b}.(' de CEtto actü)r~ est s'oecifique du 
merlu du S~n{gal ou si on rer:tö'l;it:r:o og'8.lclli;_;;nt f3Ul' 10 merlu 81).ropeen,,~( .A noter qu fun 
Chlorom:z..~ a ete s:-.gnalfl ega2.emot:t ellel: !~ ,_,~7_:_!:..::~i:') 'J 

ETUDE DU STOCK DE MERLU DES EAUX LTLLNTIQUE EUP)?}iEHliES" 

Dans 1e secteur c~u plateau continental 
diverses p~cheries doit g'tre ~oursuivie, 

, 
europeeTI, l'etude du stock present sur les 

Le pro bl~rne de}_ -"overf::_ shi!1g;" y jOl_:e en offet un role irnportant comme l! ont 
montre Hi,ckling; (19'~6) puis LetElconnoux (1951). 

D'nutrc part 188 rnodifioations hydrologiques constatees au cours des dernitrres 
annees dans les S8c-teurs r.ordiquGs peuvent 8GHlement entrainer des deplacements da 
populati.ons en et,3mlant V81'-S 1e nord 18 domD.inc du Merlu. 

erest ainsi que Rae signals 1.:.D accrolssement des Gnptures en 1950 dans 18 nord de 
18. Mer du Nord et de Ij~~:cosse tandie qu'au contr'(~ire Letaconnoux constate 1a diminu:::: 
tion du rendement ds 18. poche sur les fO:::10.G dr; 12. lier Celtique et du C'IÜlfe de ßascogne. 

11 serait par SUit0; de :olu8 grand intE:r2t dn savoir si ces modifications sont 
independantes I/une cie llaut;>8 ou. ci olles 8::rc lieGe et se tre,cluisent par une aggra-e. 
vation des conditions de pech0 d:-.ns Iss S8c,teurs m_oridionauxo 

RESUME " 

Les con+;ribu-cions appo:rt68,c:~ 8..1.1 COU::'8 des cer!J.i2:res annees i3. 1 1 etude du Merlu perl: 
mettent rnaintenant de separe:- nBttsmerrt 11, lensis de ?L merluccius~ 

L8 aas du Merlu me:iiterrvnoen meriterait par contra uno etude plus poussee car, 
si ses caracteres msristiques 18 rapprochc:lt surtou-t:, de llesp0ce merluccius dont il ne 
serait qu 1une sous-espece! 66. TIl'.Jyenne vert~;bra~e et 18 taille maximum des fndividus 
captun3s 1e rapprochent egnlemcnt de ~ .. :..,_['~~r::?Ra~ens_~:...s... 

I1 y aurait done lieu de preciser 18. dist::~ibution geographique des diverses 
esp$ces le long des cates africaines et si possibl.9 dty aj01.1ter l.'etude de In fluctua:; 
tion des caracteres mGristiques an fonction des conditions moyennes du milieu.. La 
distribution bathymetrique necessiterait egalement une etude afin de savoir si des 
merlus de grande taille se trouverrt en eaux plus profondes au large des ootes afri= 
caines et mediterraneennes ou si au contr-aire une mortalite plus precoce peut expli= 
quer leur absence" 

S:: les contributions aini upport8es [i 1 J etude du Merlu ont fait avancer de fa90n 
importante nos connaiSSEtTICeS sur ce poisson elle8 fO:lt egalement ressortir un certain 
nombre de points qui meriteraient une etude plus approfondie. Cetto ~tude aurait 
l'avantage de faire progresser Ies travau'.'< actuellement en cours dans les laboratoires 
sur l! important probleme de lEI. variatio:l des carEcteres ffieristiques en fonction du 
milieu et par suite s-ur 1a valeur des caracteres raciaux ou sp6cifiques~ Elle nurait 
egalement u.ne grande importance pou:: l! e'\"rnluation des' possibilitE)s de peche au large 
des cates africaines, 
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NOTES ?RESEHTEES AU SE;COND COLLOQUE DU MERLU. 
=~=====================~===~=====;============= 

Prancs., F, Etude compal'atlve de quelques caract~res morphologiques et biö e 

m~triques de Merlucdius mel'luccius (L.) et MerlUccius senegalensls 
Cadenr,t. 

1etaconnoux, R. Hote pl'&liminaire sur le Merlu de la M~diterranee. 

MaurinJ Cl, ~ Etude oompatative du "Merlu blanc" (Merluodus merluodus Lil 
et du "Mel'lu rlo h' I! (Merluccius senegalenSls Cadllnat). 

Postel, E. 1e Merlu rlolt (Merluccius senegalensis Cadenat). 

Ras, B. ~ Preliminary Hote on thc Scottish Hake F'ishery. 
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